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Ciieraiii de Fer Canadien du Pacifique
DIVISION-»»: L’EST. 

L'ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT

Ligne Courte
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL
Arrangement» d'hiver, com­

mençant Lundi, 21 Nov.1884

I?il ilTABLEAU DIE HB8.

Mrg

POUR LF WES
IMï N N

FOURRURES
Assortiment complet de Fourrures 

de toutes espèces, tel que
Kobe** pour voilure**. Capote, 

Mante «ni. Manchon**, 
Casa nés, etc., chez

R. L. COTE
128, Rue Rideau.

Laisse Ottawa.... 5 25 

Arr. à Montréal.- 8 50
m
40Laisse Montréal.. 8 

Arrive à Ottawa. 12 03

Hotel du Castor
451 et 453 rue Sussex, Ottawa. Les 
agents-voyageurs trouveront bonne table 
et des voitures toujours prêtes à cet hôtel. 
Prix modérés. Un téléphone est attaché 
à l’établissement.
E. CHEVRIER, proprietaire

Ottawa, 18 déc. 1884.

Pilules de Noli Longues Composées
De HeRALI

Reoouvcrtea rrr:
Pour la guéri* 
son certaine d* 
toutes les aflet- 
lions bilieuses 
torpeur du toit 
maux de tête 
in di ges lions 
étou r dtssemen 11 
et de toutes les

alà -> I
^ MT-AÜ&.

malaises causés par 
ment de l’estomac.

Oes pilules sont o.-te - u 1 recommandée, 
mme étant an dos plus sûrs et des plu. 

emcaces remèdes contre les maladies plut 
haut mentionnées. Biles ne oontiennen 
pas de mercure ni aucune de ses prépara 
lions. Tout en étant un puissant nurgatil 

ant être administré dans ir import* 
cas, elles ne contiennent aucune d< 

i substances délétères qui pourraient et 
idre préjudiciables à la santé des enfant* 
des personnes âgées. Les Pilules di 

ix Lovouis Composées, di MoGals, sont 
■parées avec soin, avec un extrait cou. 

tiré de la noix longue et combiné 
autres principes végétaux, de ma 

i les placer au premier rang paru 
i les pilules stomachiques jusqu'à pré* 
ffertes au public. Vv'jü

B. 1. MoOALB,

le ".aurais fonctionne

tré, 
o d’

1888

Q’ELEGANTS CHARS PALAIS 
soul attaches aux trains de vitesse 

entre Ottawa ei Montréal.

Connections à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali­
fax. Saint-J eau. Boston, et tous les 
points de la Nouvelle-Angleterre.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 : 
L’Express du jour quille Ottawa à 12.15 pm 

“ “ Ait. à Toronto à 10.00 pm
du soir quitte Ottawa à 11.05 pm 

“ Arr. à Toronto à 8.45 am 
“ du jour quitte Toronto à 9.20 an 
« i. Arr. à Ottawa à 6.07 pm
“ du soir quitte Toronto à 70.0. j m 
“ “ Arr. à Ottawa à 5.17 am

Chars palais élégants sur les trains du 
du jour. Chars dortoirs somptueux sur les 
trains du soir.

Connections à 8m th’s Fall povu 
Brockville et le chemin de fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin do for (Jlica 
and Black River et ses nombreuses con­
nections pour le sud et l’est.

Corn ections à Toronto pour tous les 
points à l’ouest, sud-ou* si et aci d-ouesl.

Pour les billets, le prix du passage, les 
sièges dans le char-salon, la table di 
depart des trains pour le haut de l’Ottawa 
et tous !es autres stations locales et autre* 
informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets.

mr 48 RUE ELGIN.
GEO. W. HIBBARD, 

Assisiant-Ageiit-Général des Passagers
archer baker, 

Surimendant-gônérs:W.c. VANHORN B,
Vice-Président.

A. A. ADAM,
Avocat, Procureur, Notaire, Sollici­

teur et Collecteur.
Bureau : chez MM. O’tiara & Bemon,

No. 58, rue Spark**, Ottawa
M. Adam suivra les Cours civiles et cri 

minelles tic la province de Québec.

t
1

J
A VENDRE rsu

QAA Cordes de bois. S’adresser à W. 4 
nyU O. McKay, rue Sussex et M La- 
ww^pointe, marché By, ou à O. A. Roc*- 
•me, No 97, rue Cat heart. j LEJ. L. I L. L. B.

tAVOCAT
124 Eue PEIMJIfALË, Hull

4.5 Rue MURRAY, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884 A, <tr ini

1 an MAE
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TENU PAR

JOSEPH OESLOGES,
So 21 BUE MITRKAT, OTTAWA

(Ci-devant occupé pot JosePtêMantha>

t»

—Ah ! i. 
Il a’élani 

du vin da 
biscuit, pu 
jenne fille.

- Vousi 
déni jours 
Ah ! je vo 
un peu de 
biscuit.

Il avait 
lèvres de :

Elle sec 
mouvemer 

—Mais 
mourir d< 
avec dése 
voudrez f
q°i a f jà
de douleur 
Coulange, 

> vez vivre, 
tous ceux 

La jeur 
yeux.

—Ma n 
mura-t-ell( 

—C’est

De spacieuses écuries sont attachées à 
l'établissement. M. Deslogea étant agent 
pour les marchan Is de bois, attire l'at­
tention des hommes de chantiers qui en 
allant se pensionner chez lui, trouveront 
à s’engager immédiatement,

10 déc. ’84 3 m

MÂGAWI D’HABITS
DE PRINTEMPS ET D’ÉTÉ

Tora smmiüPEM - »
est des p us considérables et comprend 

toutes les nouveautés.

Notre asboi urnent est môme trop considé­
rable, nous voulons le diminuer en

FENDANT A BON MARCHE. v
i

NOTItts ASSORTIMENT OB
I

CHEMISES Ide toute description, est le plus considé­
rable qui soit en cette ville.

Nos Prix sont des plus Populaires.

VARIETE PRE8QUTNFINIB DE

CRAVATES,
MOUCHOIRS,

GANTS,

VOUSsupp
Et de ne 

du verre e 
Elle le i 
—La rei

t
COLS

elle.bas;
CHÀ —Dema 

ses bras, j< 
dit-il d’un 

—Eh bi 
Il ne i

LiNGE DE CORPS, ™SeTTBS-

277, Rllfi WCLLlatiTOK,
C- Gagné et Cie

5 mare, 1883

DORION A DELORME 
ARTISTES-PHOTOGRAPHES,

140 nue Sparks et 568 flue Sussex,
OTTAWA.

-Mi-“ x

avantages pour les fêtes. — f ,
Une dousalue de Portralle ** v

CABINET SIZE,
et un cadre valant $1.00, pour

#3.00.
rJEssai:de

Une visite est sollicitée chee 
DüftlUN et

■—*. coin de'VrIÏSiSÆ** *

joie.
Msximi

1 r ' Efi!
ce qui resl 

A!|r> manger to 
V • —Encoi

—Oui, 
Et le 

manger 1 
trempé d 
premier ; ] 
sième.

—Non, 
dit-elle.

Ils rest 
lencieux, 
tendresse, 
surprise 

—Comi 
vous mail 
t-il.

Grands

569 rue ,
18 Oct- 1883

là.
NOUV^A.'u MAGASIN
PEINTUP.t, TAPISSERIE, VITRES 

ET UE DECORATION 
No. 208, Rue IIALBOUSIE, Ottawa

l —Mieu 
peu que j 
ranimée. 

—O’estTENU PAR

GEO. PHILBERT - i lienne, v< 
—Oui. 
—Pour 
—J'éta 

tenant en

Proprietaire
M. GEO. PHILBERT, ae charge de tvrite jLd 

commande que l'on voudra bien loi donner, 
rnx très modérés et ouvrage garanti.

Les marchands de la ville et de la cam-

sr,ïisÆ.:i>to““
GEO. PHILBERT.

ÜOS, RUE DALIIOüSIE.
Il E6v 1"84

que vous 
' espérer, 

jxiint ra 
l’homme 

—Voue 
—Oui. 

mère, ma 
trois fois 
Il se nom 
c’est moi 

—Corn 
Sosthène 
timent, c 
sourde.

—Peni 
o’est par 
re a soufl 
toutes se 
il lui fau 
moi!... Vi 
ment ; v 

—L’he 
—Qui 
—De t 

raître les 
— Les 

> -elle, où s 
—J’en 
—Vou 

■cent de 
frisson d 
Ludovic.

—Héli 
voix plai 
pas, voui 

Il rest 
la tête bi 

, «sut brui

A

1 an IL'OfifiMIS de L’ilOTI tlE
Est l’œuvre la plus complue du créateur 
et quand ce mecani>me si compliqué, et si 
artistement fail, est dérangé par la mala­
die, on doit rechercher le moyen le plus 
efficace, «t ce secours doit être demandé 
lux plu» expérimentes, car le corps humain

a ^r'8ACho*8? de troP Zprétiieux pour 
être négligé. Alors s élève la question 

Quel médecin employer ?”
u,th?L°?CA\ m HAN‘NKSSBN’ de Wniver 
sitô de Berlin, Allemagne, a fait une étude, 
de toute sa vie, du système 
genileurinaire.

SES REMEDES GUERISSENT 
Toute Débilite ou dérangement du système-

tence, etc,, etc. ™
i’ARGEQUK vous avez été trompé et f 

abiw par les CHARLATANS nul nrâten. 
üui ni. guérir cello classe de maladie 
n héaitez pas à essayer de la méthode du 
Dr Johannesskn, avant que celte maladie 
devienne ohro ligne et incurable

.. sa. gratis-e» '
lin enverra parla malle un traité uré-?à?U,Xm ,SÏSlèsm? du Dr '("hannesaeu ££ 

rarement cachet-, a toute persouno aouf- 
ÎJJ1 de ,cette thaladie, pourvu qu’elle
É?aS?e i SOn a2ul ae«nl autorisé, aux. 
Etats-Unis ou au Canada.

I
!
I

nerveux et.
I

t

I

HENRY VOGELKR,
49, Souih S,reel, New-York

SB&SSS.S
,correspoudance conlldemolalla et toute répanse est envoyée fearè daj pono

I «CSt—l an

Divers

LE CANADA, 9 Février 1635
Sa

CLASSE DU SOIRMONTRES cl BIJOUTERIES]
A 50 pour 100 de rabais.

AM
Une Dame française désire ouvrir une 

classe spéciale pour enseigner le Français. 
Un devra s’adresser au No 48, me Théodore. 

30 jan—1 m.—2 f p s
Rappelez-vous que la prudence 

est la mère de la sûreté, et que 
voir cest croire. Chaque article 
est garanti tel que représente, 
sinon la vente est nulle et l’argent 
vous sera remis. Réparations de 
montres faites avec soin, a des 
prix modérés.

N’oubliez pas l’adresse
H. Norkz,

30, Rue Rideau, porte voisine du 
“London Chop House”

g* J. a. valin<1
Avocat et Notaire Public,

ARGENT A PRETER.
25 rno Sparks,
l’Hotel Russell.

BUREAU vis-à-visrfSl
29 Janvier 1885

SACRIFICEm if,:
DIAMOND DYES Los marchandises qui, suivent seront ven­

dues, ou plutôt sacrifiées, à-• t. «rmvlii> renraseots the l.unes In e nesttuj nutuA

Partout oi ri-clame à grands cris 
le Dyamond Dyes, ce merveilleux 
remède qui fascine et subjugue 
monde, éblouissant tons les yeux.

Strictement Pure MOITIS FHZS
Durant QUELQUES JOURS seulement

Ges articles sont :
Jusle-au-corps pour dames 
Gilete en laine 
Vestes 
Pardessus
Pardessus po »r enfants 
Articles de goiit en laine

Avec d’autres articles de

Les pins faibles pen vent s’en servir 
sans danger.

LE REPOS DES FATIGUES i doDANS LES CAS DE CONSOMPTION, do
Vous qui oies fa'igues, insou­

ciants. sail-, espérances, qui souf­
frez reprenez courage. Si vous 
supportez dos douleurs indicibles 
et si vous redoutez môme la moi t, 
soyez sans inquiétude. Cette pré­
paration presque miraculeuse con­
nue aux Etats Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Can a 
da et est souveraine pour la guéii 
son de toutes les maladies des 
reins et de toutes les affections du 
oie. Essayez la sans délai.

Tl est êî près 
vingt-quins# po 
w’ièris, lorsqu'il 
aux instructions.
. Il no contient aucun produit chimique ou 
Vu rement qui puissent faire du mal aux 
j unes ou aux vieux.

d’étre un syfcifaiu, que quatre- 
ent sont définitivement 
conforment strictement

do

Mm et ONITltrK____  %tv&* )
femme EXPECTORANT il est sans égal. . 
Il ne contient d’OPIUM sous aucune forme. EN M A INS
En vente chez tous les Pharmaciens. S j Les dames sont invités ù venir voir ces 

articles chezDAVIS à LAWRENCE iCO’Y,
Smli Aient., Montré»!.®^-" A. Woodcock,

Marchand de Modes,
.3», RUE SPARKS.

ASSOCIATION Kywüli*
DT"

PBEVOmàMEEST-CE BIEN LE CAS/
Tous les marchands de la cam 

pagne et de la ville, mais surtout la 
classe ouvrière, se disent qu’il faut
aller chez J. B. U. Dunil, coin des j et soumis chaque année à l’inspection du 
rues Dalhousie et St André, pour I Gouvernement Provincial, 
acheter les épiceries, vins et 
liqueurs de premier choix, à des 
prix qui détient toute compétition.
Il n’a pas d’égal pour son bon 
marché.

DU CANADA.

Pour les meilleures ferronneries à bon ma 
ché, allez chez

McDOCOALL & CCZNEj
Le plus ancien magasin de ce genre à 

Ottawa établi en 1850, à l’enseigne de L

CROSSE TARIERE,

Rue Sussex, et coin de la rue Duke,

BUREAU PRINCIPAL:
169 RUE ST JACQUES*

MONTREAL.

DIRECTEURS.
A. L. de Martigny, Ecr., Caissier de Banqu 

Jacques Cartier—“ Président.” 
n. W. W. Lynch M. P. P.,

Comméssaire des Terres de Vice 
la Couronne Québec, P. Q. Présidents 

Ben. Globensky, Ecr., C. R.
L. H. Mat sue. M. P., Président du bureau 

d’Agriculture de la province de Québec. 
John L. Cassidy, Ecr., Négociant.
J. McEntyre, Ecr., Marchand.
M Babcock, Ecr., Manufacturier.
John L. Ha.ris, Ecr, Moucton, N. B. 
Arthur Gagnon, Ecr.
John Hopper, Ecr.,
J. J. Guerin, Ecr., M. D.

PETITE GAZETTE Ho (HACDIERE8, OTTAWA,
Et à MATTAWA, P.Q.

/wv/vwww\yw'

Charbon importé par chemin de 
fer» qualité supérieure et au plus 
bas prix du marché. S’adresser au 
quai Easton, No. 185, au bassin du 
canal. Ce charbon est bien passé 
au tamis et pesé sur les balances 
de la municipalité. 29—3m

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges 
lion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGalb Prix 25c. la 
boite. En vente chez G O Dacier, 
et H F MacCarty Ottawa.

MCDOUGALL & CUZNER
31 Octobre 1883. le

SPRUCINE
Une des meilleures prêt*» 
rations offertes jusqv.iri 
au public, pour le soulage 
ment immédiat et la guis 
rison de la Toux, du Rhnn- , 
de la Bronchite, de V E? • 
rouement, de la Croup» e» 
do toutes les maladies de » 
Gorge, et des Poumo 

A vendre partout 
50c la bouteille.

B. E.l'cGAl.K, (.bimisti 
Montré» ’

Hon. Alex Lacoste, O. R.. M. C. R., et T. 
J. Bit aillon, B. 0. L.—Aviseurs Légala. 
Arthur Gagnon —Secrétaire et Trésorier. 
John Hopper.—Agent Général.

J. Guérin.—Diricteur Mé à 26 p-.Dr. J. édical.

a surplus sont déposés dans le trésoi 
provincial.

Pour imformations s’adresser à

LeMaison de New ïork — Nous 
avons visité, aujourd’ui, l’établisse­

nt de tailleur de New York, 
par M. J. L Beaudry, No 523, rue 
Sussex, et nous y avons admiré 
un grand assortiment de marchan­
dises reçues directement d’Europe, 
du Canada et des Etats-Unis, tels 
que tweeds canadiens, anglais et 
écossais, drap de Pilot et drap fin, 
serges anglaises, françaises et écos­
saises ; aussi articles de fantaisie 
pour messieurs. Toutes ces mar­
chandises sont des plus nouvelles. 
Coupe garantie, prix extrêmement 
bas et visite sollicitée.

J L. Beaudry,
523 rue Sussex.

8
tenume 9f. CHARLES PUNCH4RD

No, 76, RUE SPARKS,
OTTAWA.

L:

agi9 Mai 1 an

Toi!:se Fife AVIS AUX ENTREPRENEURS.
DES SOUMISSIONS cachetées adressées 

au soussigné, • t portant la inscription 
‘‘ Soumission pour Collingwood,” ser 

es jusq l’au LUNDI, 9ème jour de 
ER prochain inclusivement, pour la 

construction d'un brisclame à Collingwood, 
comté Simcoe, Ontario, d’après les devis 
que l’on pourra voir en a adressant à Adam 
Dudgeon, Ecr., à Collin 
nira des formules de sou 

Les soumissionnaires 
leurs offres ne seront point prises en 
dération si elles ne sont faites sur les 
les, dont les blancs devront être 
blement rempli i, et porter leui 
signatures.

Chaque soumission doit être accompagnée 
d’un chèque de banque accepté payable à 
l’oidre de l’honorable Ministre des Travaux 
Publics, égal à cinq pour cent du prix de la 
soumission, et ce chèqt e sera confisqué si 
le soumissionnaire refuse de signer ~ 
trat lorsqu’il en sera requis, ou s’il ne com­
plète pas l’ouvrage qu’il aurs^entrepris. Le 
chèque sera remis à ceux dont les soumis­
sions n’anront pas été acceptée^.

Le département ne s'engajp- pas, 
moins, à accepter ni la plus basse ni i 
des soumissions.

:o:
Noir* tenons de recevoir le 

oins bel assortiment 
ù toiles peintes et dorees 

pour feneires qui ait 
j a tais ele importe eu Canada

FE-vrÏ

gwoodif lequel four- 
missions imprimées, 

sont avertis que 
nsi-JACOB EBRATT.Chez M. Laurent Duhamel vous 

trouverez un assortiment de vian­
des fraicties de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remeicie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 

u’on lui a accordé jusqu’à ce jour, 
ne visite est respectueusement 

sollicitée
La Snrucine—La sprucine comme 

remède pour la<toux n’a pas d’égale. 
Elle est entièrement différente 
d’aucune autre espèce de composée 
de gomme d’épi nette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandaut la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en­
veloppe porte la marque de 
merce.

Eu vente chez H. F. MacCarty et 
C. U. Dacier, Ottawa.

formu-
convena-

MAGASIN PALAIS DE MEUBLES. rs propres

88 HUE RIDEAU.
N B.—Voyez le^ échantillons de 

ces toiles dans ma vitrine.

8
La VENTE ANNUELLE avec DISCOMP­

TE, que nous accordons aux acheteurs, 
à l’époque des fêtes, est commencée 

depuis lundi dernier, et durera 
UN MOIS.

aucune

Par ordre,
A. GOBEIL

Minis! ire des Travaux Publie#, 
Ottawa, 12 Janvier 1885.

Seeri'bUr»
UNE REDUCTION DE 10 PAR 100

est accordée à tous ceux qui achètent 
durant ce mois.

Nous vendons d’élégants porte-rideaux 
(Pole) en noyer noir ou ébène, avec les 
bouts en cuivre, anneaux, accolades, 
etc., pour $1.25 au comptant, chaînes 
en cuivre pour rideaux, 50c par paire.

com- gs ;■

H i 111! IS. Cl»l! & Co. Expositions Internationale et Colonial!J. B. AUI AL,
PLINTHE,

DÉCORATEUR,
TAPISSIER 

iv: VITRIER

ENTREPOT DE MEUBLES,
RUE O’CO.iNÛR A Anver# en 18SS—A Tondre# en 1886.

près de la RUE SPARKS de faireLE gouvernement a l'intention 
représenter le Canada à l’Exposition 
nationale à Anver, s’onvrant dans le cours 
de mai 1885, et aussi à l'Exposition pour les 
Colonies et pour l’Inde à Londres en 1886. 

Le gouvernement fera les frais du trans­
ît des produits du Canada j’usqu’à An- 
ra et tvAnve.s à Londres, comme aussi 

les frais de r tour au Canada si les objets 
ne sont pas vendus.

Les objets destinés à Anvers devront être 
prête pour expédition pas plus tard que la 
première semaine Je mars prochain.

On croit que c- s expositions offriront des 
occasions favorables de f< ire connaître les 
ressources naturelles du Canada, ainsi que

4 décembre 1884

T.4PIN, TAPIS Ht;
MAISON DE TAPIS

Marchand dk

PEINTUKB po
ET DE VITRES

62e HUE SUSSEX 
O T T a:w a

D'OTTAWA
A"**** grand assortiment, les meil

1em»l'1»,,iirs, et 1 *s plus bas prix en
M. Arial se charge de tonte 

commande dans sa ligne d'af­
faires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

, .relarta, Rideaux,
tioi

prog~"1r
Oorn>cli<w, Pôleh, tiiariiiuire* 

el Me*ibl«' de tome Morie. Des circulaires et der foi mules contenant 
de plus amples imformations ser nt en­
voyées à ceux qui en feront L demande par 
lettre ad misée (franco) au ministère de 
l’Agriculturt, Ottawa.

Par ordre,

à la

MAISON DE TAPIS D'OTTAWA
148 Rue SPARKS.Lee propriétaires trouveront 

nn grand avantage en le favo 
risanl de leurs commandes

17 mars 1883

JOHN LOWB, 
Secrétaire, Ministère de l’Agrteul 

ioiftéra de V Agriculture,
Ottawa, 19 dêee'mbré,

SHOOLBRED et Cie. m
lâ 1»Ottew», Il Déc. 1883.

UN MORT PRUDENT

On écrit du Japon que le der­
nier paquebot français a apporté à 
Yokohama les lestes mortels du 
diplomate japonais Kido, décédé à 
Colombo le 28 octobre dernier à 
bord du Sindh, des Messageries 
maritimes. Il parait que le dé­
funt, qui ne se faisait aucune illu­
sion sur la fragilité de la vie hu­
maine, avait prévu le cas où il 
courrait lui arriver malheur à 
bord et, comme il ne voulait pas 
être- dévoré par les poissons, il 
avait pris ses dispositions en con­
séquence. Son bagage comprenait, 
en effet, une caisse de forme allon­
gée, comoreiiant un magnifique 
cercueil en chêne verni, avec gar­
niture intérieure de velours rouge 
capitonné. Diverses boîtes renfer­
mant des parfums el tout ce qui 
est nécessaire à l'embaumement 
d’un corps avaient été remises au 
docteur du bmd, auquel aucune 
instruction n’a fait défaut. Les 
papiers et le testament du mort ont 
été remis au commandant du Simili 
selon ses instructions après sa mort. 
Ce fait curieux n’est pas sans pré­
cédent. En 1880, un autre sujet 
du Mikado, le général Kawadji, 
préfet de police, à son 
d’une mission en Allemagne, avait 
pris la même ptécautio . 11 s’était 
embarqué malade comme M. Kido, 
et mourut huit jours après son 
arrivée au Japon ; il fut inhumé 
dans le riche cercueil qu’il avait 
apporté de France.

retour

LIBRAIRIE FRANÇAISE 
D'OTTAWA '

Vous trouverez toujours i cette 
librairie un beau choix de livres de 
prières, d’histoires, d'écoles, four 
nitures de bureaux, articles reli­
gieux et de fantaisie, etc.

Une visite est sollicitée.
P. C. GUILLAUME,

455 Rue Sussex.

LE VERS SOLITAIRE

Les capsules Kim, à l'extrait 
éthéré de fougère mâle, constituent 
un remède infaillible contre le vers 
scalaire. Le grand avantage que 
présente ce remède sur les autres 
préparations du n'ême genre, c’est 
que, très-facile à prendre, n’exi 
géant aucun purgatif, il ne fatigue 
pas les malades et ne les empêche 
pas ir.êirfe de se livier à leurs occu­
pations. L’effet ne se produit géné­
ralement que quelques heures après 
que le remède a été appliqué.

A vendre, à Ottawa, dans la 
pharmacie de M. C O. Dacier, rue 
Sussex. Dépôt général, à Quebec, 
dans la pharmacie du Dr Ed Morin 
et Cie, rue St Jean, 314, Québec

PLIS DE CALVITIE
CERTIFICATS SUR CERTIFICATS

La Valeria continue d’opérer des 
cures étonnantes. C’est incontesta­
blement le meilleur remède connu 
pour empêcher la chute des cheveux 
ou les faire repousser.

Que l’on en juge par les certifi­
cats suivants :

Bouctouche, N B., 4 janvier 1884 
MM. Lavdette et Nelson,

Pharmacien!,
Montréal.

Auriez-vous la bonté de m'envoyer 6 ou 
12 boites de la Valéria ? J’en ai fait usage 
d’une boite et le résultat a été lel que mes 
cheveux font repoussés très épais. Plu­
sieurs ici ayant ôté témoi s que cette pom­
made m'a donné une nouvelle chevelure, 
désirent en faire l'expérience. Je vous 
donnerai volontiers un certificat en faveur 
de la Valeria

Votre tout dévoué,
G. A. Girouaru,

ex-député de Kent.

Ottawa, 15 mars 1884 
.le certifie que depuis deux ans mes che­

veux tombaient beaucoup et après que 
j’eusse fait usage de la pomma< e VALE­
RIA, trois fois, n.es cheveux ont c* ssé de 
tomber.

L. B&langkk,
Photographe,

Saint-Thomas d’Alfred,
Comté de Prescott.

Je, soussigné, certifie que la pommade 
Valeria a fait pousser de= cheveux sur ma 
tête chauve à l’âge de quarante-trois ans. 
Elle est très recommandable.

Arthur Gholettk,
Cultivateur.

St-Thomas d’Alfred, 19 janvier 1883 
Je certifie que la Valéria m’a été très 

utile en arrêtant la chute de mes cheveux, 
en faisant pousser sur la partie chauve des 
cheveax assez longs ma.s clairs. Je dois 
faire observer que je n’ai employé qu’une 
boite de la Valéria. Je suis âgé de soixante- 
quatre ans,

F. X. Bougie. 
Envoûte chez tous les pharmaciens.
T5o gros par M. HARVEY, boite 111 

£. O., Montréal.
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